
Chères candidates, chers candidats,

Ce qu’il se passe sur le territoire élargi du sud-ouest intéresse aussi les poli-
tiques locales, notamment quand il s’agit de nos forêts. 

Je vous sollicite aujourd’hui en tant que citoyen/citoyenne à l’occasion des 
élections municipales pour connaître et rendre publique votre position sur le 
projet E-CHO prévu à Lacq et qui prévoit de fabriquer du carburant, notam-
ment du kérosène, à partir de la biomasse forestière du grand sud-ouest. 280 
communes et intercommunalités sur les 6 départements 32, 33, 40, 47, 64, 
65 sont déjà engagées par des motions prises par délibération. 14 sont pour, 
8 s’abstiennent, 258 s’y opposent. 
Pour ce qui concerne l’ouest du territoire et la forêt de pins, la communau-
té d’agglomération du pays basque (CAPB) a voté une motion de rejet à ce 
projet et une cinquantaine de communes forestières landaises, girondines et 
lot-et-garonnaises ont également déclaré officiellement leur opposition. Plu-
sieurs conseillers et conseillères du Conseil Départemental 40 ont également 
formulé leur opposition au projet, c’est le cas notamment de Dominique Cou-
tière, par ailleurs PDG du groupe Gascogne, et récemment de Patricia Beau-
mont, en charge des questions de transition énergétique au CD des Landes. 

Vous savez que d’autres projets qui font appel directement ou indirecte-
ment à la biomasse sont à l’étude : Nacre, Orpinia, Miraia, Restart. Or, aussi 
invraisemblable que cela puisse paraître, tous ces projets sont étudiés indé-
pendamment les uns des autres alors qu’ils créeront en réalité des conflits 
d’usage importants sur une forêt déjà exploitée et en situation de fragilité 
climatique, détruisant les efforts fait par tous pour la préservation d’une fo-
rêt durable, la protection des feuillus et la régénération naturelle, et pour un 
résultat d’économie de rejet en carbone dérisoire, voire nul.

Si l’on rajoute la menace du nématode, on comprend bien que d’un point de 
vue très pragmatique, le projet de substituer de la biomasse aux carburants 
fossiles est impossible sans détruire l’espoir d’une forêt durable et l’équilibre 
de toute la filière, les ordres de grandeur étant largement inatteignables. 

C’est ce que disent d’une même voix l’ensemble des associations environ-
nementales, les spécialistes de l’ONF par la voix notamment de son ancien 
secrétaire général J. Descargues, l’immense majorité des élus du sud-ouest 
et la Fédération des Industries du Bois de Nouvelle Aquitaine ! 

L’intérêt général de la sauvegarde de la forêt dépasse les points de vue partisans. 

Merci de votre engagement pour notre commune et de votre réponse. Celle-
ci sera rendue publique par le biais du site foretbiencommun.wixsite.com/
aquitaine qui recense et met à la disposition du public les positions, avis, et 
motions votées par les élus. 

Bien respectueusement,


